
L'exameo tics propriétés optiques a inontréque les angles d'extinction

oui les valeurs suivantes :

Extinction but g
1 (010) i5" à ••.7"

Extinction sur p (001) 7" à 1
1"

Un essai Boricki a montré l'existence de la chaux el de la soude.

Les laces sont suffisamment nettes pour la mesure «les angles h la dé-

termination des laces. Les formes observées sonl p (001), g
]

(010),

in (tïô), t ( 1 io ), ( i5o), b 1 /' J (TT
i ) , c »/" (T 1

1
) , c l /« ( 0*2 1 ).

L'analyse a donné les résultats suivants :

Si Oâ 50,70

A13 5 3a t 8o

Fe2 O3 0,2 a

Fe *

Ca 13,69

Mg 0,0

Kâ 0,12

Na*0 2,60

Total 100,22

Cette composition indique un feldspath intermédiaire entre Ab
t

An., et

Ab
{

Am
3 , ce qui correspond à un labrador-bytownite.

Sur les rapports qui existent entre la constitution chimique des

composés organiques et leur oxydarilite sous l ' influence de

la laccase^,

PAR M. G. Bertand.

Au début de mes recherches sur le ferment soluble oxydant du latex de

l'arbre à laque, j'ai fait remarquer que le principe noircissant du latex se

rapproche des polyphénols par l'ensemble de ses réactions. C'est mêmeen

m'appuyant sur cette remarque que j'ai eu l'idée d'essayer l'action de la

laccase sur i'hydroquinone, action qui m'a permis d'établir avec certitude

le rôle inattendu de la laccase.

Depuis, ayant fait réagir la laccase, en présence de l'oxygène gazeux,

sur un grand nombre de corps organiques de nature variée , alcool , aldé-

hyde, glucose, urée, etc., j'ai reconnu qu'une différence profonde existe

entre tous ces corps et que ceux-là seuls qui présentent une constitution

tH La laque du Tonkin et sa diastase oxydante [Bulletin du Muséum [1895],

p. i34).



chimique spéciale, sont capables de s'oxyder nettement sous l'influence de

la laccase. Jusqu'ici, tous ces corps oxydables appartiennent à la se'rie aro-

matique. Ce sont des polyphénols où les oxhydriles phénoliques (OH) sont

situés les uns par rapport aux autres soit en position ortho soit surtout en

position para. Ceux sur meta ne s'oxydent que difficilement.

Si Ton prend, par exemple, 100 centimètres cubes d'une solution

aqueuse à 1 p. 100 d'hydroquinone, de pyrocatéchine ou de résorcine,

qu'on les agite séparément, en présence d'air et de laccase, dans un ballon

à robinet, puis, après quelques heures, qu'on détermine les échanges ga-

zeux d'après la méthode que j'ai donnée antérieurement on trouve:

OXYGÈNEABSORBÉ. CO2 DÉGAGÉ.
cou — —
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En opérant de la mêmemanière on peut encore voir la phloroglucine

COH
ch/\ch

cohI^coh
CH

dont les trois oxy lriles sont tous en mêta les uns par rapport aux autres

ne s'oxyder pour ainsi dire pas, tandis que son isomère, le pyrogallol

COH
ch/\coh

chI^Jcoh
CH

absorbe rapidement l'oxygène.

® Sur le pouvoir oxydant de la laccase (Comptes rendus de l'Acad. des sciences,

»8 9 5).



On paul encore constater l'oxydation facile de l'acide gallique et surtout

ceUfl iivs énergique de L'hexaphénol, etc.

COH

Gfl/NCOH
( acids mlliqne )

2—COOH

En résumé, l'oxydabilité d»- ces différents polyphéools, sous l'influence

delà laccase, paraîl dépendre de la facilité avec laquelle ils peuvent se trans-

former en quinones. C'est une règle tout, à fait comparable à celle que

MM. Auguste et Louis Lumière ont mis en évidence en étudiant le pouvoir

développateur des corps organiques pour l'image photographique Du

reste, elle est toute naturelle et il fallait s'attendre à voir, dans les cleu\

cas aussi, qu'une partie ou la totalité des oxhydriles phénoliques peut être

remplacée par des radicaux amidogènes (AzH 2

), sans que rien ne change

dans l'allure du phénomène. L'expérience montre qu'il en est bien ainsi.

Le paramidophénol

COH
ch/Ngh

chI^Jch
CAzH2

excellent développateur, s'oxyde rapidement au contact de l'air et de la

laccase, tandis que le métamidophénol

,

COH
ch/\ch

ChI^JcAzH 2

CH

non développateur, s'altère à peine dans les mêmesconditions.

La paraphénylènediamine et la métaphénylénediamine

CAzH2 CAzH2

ch/\ch ch/Nch

JjcH (paraph
'

diam
° CH^H2

(métaph
'

diam °

CAzH2 CH

donnent lieu aux mêmes observations.

COH

coh/Scoh
(

hoxnph^nol
)

cou

W Sur les développateurs organiques de l'image latente photographique (Ann. de

chimie et de physique
} 9

e
série, t. IV, p. 371).
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Gomme, en outre , les phénols monoatomiques et les monoamines aro-

matiques, tels que le phénol, les crésols, l'aniline, la paratoluidine
,

etc.,

sont à peine influencés par le ferment de l'arbre à laque, on peut conclure

que les corps netlement attaquables par la laccase sont ceux qui, apparte-

nant à la série benzénique, possèdent au moins deux des groupements OH
ou AzH2 dans leur noyau et dans lesquels ces groupements sont situés,

les uns par rapport aux autres, soit en position ortho, soit surtout en posi-

tion para.

Cette règle définit le pouvoir oxydant de la laccase. Elle permettra de

prévoir, jusqu'à un certain point, la constitution des principes immédiats

sur lesquels réagit la laccase et aussi, comme on le verra bientôt, de dis-

tinguer ce ferment soluble d'autres qui s'attaquent à des composés de con-

stitution différente.


